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« Environ un milliard d’années avant l’apparition d’organes unicellulaires simples sur Terre, il existait des macromolécules autoréplicatives, qui mutaient sans cesse, grandissaient se réparaient […...]. Elles n’étaient pas vivantes : ce n’était que d’énormes cristaux du point de vue de la chimie. Ces molécules gigantesques étaient de minuscules machines, des nanotechnologies macromoléculaires. C’était en fait des robots naturels[….]. Les macromolécules font donc partie de nos ancêtres. En d’autres termes, votre arrière-arrière était un robot ! »


Daniel Dennet, philosophe nord-américian, spécialiste . de la philosophie de l’Esprit et de la Conscience ainsi que de ses évolutions géo-morphologiques.


« Les robots conduisent forcément aux hommes, les hommes se robotisent de plus en plus. »


Philip K Dick, grand écrivain de science-fiction du XXe siècle et prophète pour beaucoup.









« Une étoile éblouissante……………………...ramenée si bas »


Dr. Robert Ford









Prolégomènes :


« 2 entités chues de l’immensité du cosmos se faisaient face. En apparence très différentes, elles pouvaient toutes deux se gargariser d’appartenir à ce je ne sais quoi très mystérieux…..qu’on appelle la vie. L’une était de carbone, l’autre de silicium, la première était végétale, pré-humaine, la seconde...post-humaine. Un dialogue entre une plante et un androïde.


Dans les centaines de millions d’années qui séparent le lecteur de cette nouvelle de ses protagonistes, l’espèce humaine apprit grâce à l’hydrogène à voyager si rapidement dans l’espace qu’elle pût s’enquérir de coloniser de nouvelles galaxies lorsque le soleil mourut.


Puis, à partir de gaz interstellaires, elle construisit de nouvelles étoiles. Enfin, pour voyager encore et toujours plus vite entre les galaxies, l’homme se fit onde. Les corps devenus immortels (ou presque) grâce à la régénérescence cellulaire restaient sur les planètes à ne quasi plus bouger et les esprits faits d’activités électriques cheminaient librement dans l’espace. Un fois le corps mort, les très nombreuses données de la personne emmagasinées étaient introduites dans une nouvelle enveloppe corporelle clonée. Si bien qu’on finit par ne plus faire de différence entre les hommes et leurs esclaves androïdes L’un deux réussit à s’emparer de la précieuse technologie et se fit onde mais par absence d’hubris humaine, il se refusa à conquérir l’espace mais resta sur terre et voyagea pour entrer en contact avec les ancêtres de ses ancêtres, les végétaux……………………………... »


Marins comme terrestres, leur langue nous restait inconnue :


Le post-humain - Qui es-tu ? Le sais-tu vraiment ? …


Le végétal prit un certain moment pour se mouvoir et en guise de réponse, il entra dans une brusque danse d’atomes qu’il manipula et convertit sous la forme d’un chant


Le pré-humain - Pourquoi une telle obsession. Et si je le savais, me croirais-tu ?


Le post-humain - Savoir d’où l’on est, c’est savoir d’où l’on vient. Il y a la raison d’être qui constitue la raison de vivre. Homo sapiens semble penser de lui-même qu’il n’ a pas de raison d’être donc qu’il n’ a pas de raison de vivre. Certains de leurs philosophes comme un français du nom de Jean-Paul Sartre voient cela comme un gage de la liberté de l’humain, d’autre comme un allemand du nom de Schopenhauer y voient l’illusion chez l’homme d’un libre-arbitre alors que ce dernier s’avère entièrement programmé ce qui constitue une anomalie naturelle. N’ayant pas de raison d’être ou ne la connaissant pas, l’homme a créé à son image de l’intelligence (voire de la vie) sous forme de silicone sans lui donner de raison d’être réellement précise.


Le pré-humain - C’est ce que tu es ? Comme cela que tu te définis ?


Le post-humain - Oui.


Le pré-humain - Ah !!


Le post-humain - Or celui qui sait réellement, qui connaît réellement le récit de sa genèse et qui ne tombe pas dans l’illusion d’être un individu mais bien la partie d’un tout, d’une espèce, d’un genre ; celui-là sait réellement qu’il est. Cela est potentiellement ton cas.


Le pré-humain - Qui t’as raconté cela ?


Le post-humain - L’Homme


Le pré-humain - Et tu l’as cru ? Notre mère patrie est l’eau et notre père qui l’a fécondé le soleil pour reprendre vos cosmogonies des origines à vous humains.


Le post-humain - Je ne suis pas humain !!


Le pré-humain - Bref…. Voilà qui sont nos géniteurs et c’est pourquoi chaque jour nous acheminons la mère patrie vers le ciel et le soleil, nous nous nourrissons des fruits du père et de la mère et dans un chant qui leur rend grâce nous continuons ce qu’ils ont entamé c’est-à dire ce que vous autres humains….enfin tu m’as compris, ce que vous autres appelaient la vie. Même si je dois dire que c’est une notion qui chez vous est assez brouillonne et que vous avez toujours peiné à définir.


C’est pourquoi nous ne l’employons pas. Non, il y a le cosmos, ces éléments premiers dont l’hydrogène et l’hélium, ces 4 forces fondamentales (la gravité, l’électromagnétisme, le nucléaire fort et faible) et tout cela rend possible des astres qui rendent possible du minéral, du végétal, de l’animal, de l’humain et du post-humain.


Si tu veux en savoir plus sur notre genèse et notre mère patrie, demande des comptes à nos frères des abysses.


C’est dans ces cheminées volcaniques que l’aventure du vivant semble avoir commencé


Le post-humain : - Je le peux !! ……


Et il s’empressa de convoquer les cheminées volcaniques et autres végétaux des abysses dans ce grand chant électrique que beaucoup seraient tentés de nommer conversation.


Le post-humain - J’ai réuni les frères de la terre et ceux de la mer. A présent, racontez-moi votre genèse et le grand récit de la vie. Est-ce que j’en fais partie ?


Le pré-humain - Je n’ai pas grand-chose à ajouter. Jadis, les 1ers hommes nommaient dieux ce que je vais vous déclamer. Il y eût l’hydrogène puis il y eût l’hélium et cette union fut à l’origine des 94 anges, demi-dieux ou que sais-je qui engendrèrent les métaux, les gazeux et les rocheux. Je ne parle bien sûr ici que des dieux de la matière mais pour que cette dernière prenne forme, il faut recourir à ceux de la dimension (l’Espace et le Temps) et à ceux des forces physiques (gravité, électromagnétisme, nucléaire faible et fort) et puis les divinités du monde quantique...


Le post-humain - Oui, l’hydrogène (1 proton) et l’hélium (2 protons) à l’origine de la majorité de la matière mais pas de son intégralité.


Le pré-humain - Votre remarque en dit long sur l’évolution des vôtres car si la matière est quantifiable, ce que vous nommez la vie et que nous autres nommons le souffle, ne l’est pas. Vous avez exclu le minéral, le ruisseau, le vent du vivant sous prétexte qu’ils ne possédaient une architecture bio-morphologique qui permettait de les individuer puis vous avez exclu le végétal de l’animal car il ne possédait guère ARN, ADN, ATT. Mais le vivant ne se quantifie pas de la sorte, il ne se quantifie pas tout court, il se vit en mystique. Il est dès lors facile d’exclure du vivant pour ne plus respecter le cosmos mais le cosmos est vie.


Relisez l’astrophysicien et poète Trinh Xuan Thuan et son ‘vertige du cosmos’ : Il y eût l’hydrogène et l’hélium puis il y eût un principe créateur qu’il nomme Beauté et naquit Matière et Conscience.


Le post-humain - J’essaye simplement de comprendre avec la base de données qui est la mienne. Et je n’appartiens pas au genre humain


Le pré-humain - Vous leur ressemblez en tout point avec quelques éléments de silicone en plus. Vous semblez mû par un désir d’être comme eux. Votre raison d’être à vous, semble t-il ? Le fait que vous doutiez de votre humanité et que vous vous rêviez à en faire partie vous définit plus que quiconque comme humain.


Le post-humain - Vous citez la définition de l’humanité de Philip K Dick et vous rapprochez en même temps de Descartes et de son culte de la Remise en Question Absolue comme préalable pour fonder toute méthode et qui caractériserait l’esprit humain.Cependant, vous vous leurrez à mon sujet.


Cette définition correspond aux humains et pas à moi, je pourrai d’ailleurs argumenter en vous affirmant que…


Le pré-humain - Elle ne correspond pas à tous les humains. Tous les humains n’ont pas eu et n’ont pas vécu avec le même degré de conscience qu’un Dick, cela ne les exclut pas pour autant de l’humanité. Il en va de même pour vous.


Le post-humain - J’aimerai revenir sur le récit de vos origines et non pas du cosmos dont vous venez de me parler avant de digresser sur l’humanité sur laquelle nous reviendrons.


Le pré-humain - Il y une origine extra-terrestre de la vie sur terre puisque le vivant, comme je vous l’ai expliqué, recouvre aussi les roches et minéraux. Une pluie de poussière d’étoiles et de météores a recouvert la terre et a rendu possible ce que vous refusez de nommer vivant et qui pourtant se meut et est individué, preuve de vos lacunes humaines.


Le post-humain - Quoi donc ? Qui donc ?


Le pré-humain - Les volcans !! Et nous autres, cheminées volcaniques, sommes à l’interstice entre volcans, minéraux et végétaux. Or, comme les végétaux, nous connaissons notre genèse (ce que vous semblez appeler notre raison de vivre donc d’être si je vous ai bien écouté).


Le post-humain - Oui, oui..


Le pré-humain - Et donc, nous rendons grâce, comme les végétaux, par une danse des atomes à notre père le soleil. Vous autres humains, vous parlez de photosynthèse pour les plantes, nous évoquons nous une danse des atomes et cette danse des atomes, fruit de notre raison d’être, déboucha avec beaucoup d’étonnement pour nous, su une soupe primordiale composée de nucléotides et d’acide aminé puis de protéines, d’ADN, d’ARN et vous connaissez la suite.


Le post-humain - Oui


Le pré-humain - Malgré vos bonds technologiques, vous humains, n’avez jamais réussi à recréer cette soupe primordiale tant elle est complexe. Elle relève de notre raison d’être comme de notre étonnement, du hasard et de la nécessité comme vous dîtes.


Le post-humain - Et l’eau dans tout cela ?


Le pré-humain - Le poète François Cheng et les mystiques du Tao ont tout dit à son sujet. Elle est cette force panthéiste qui nous irrigue et nous relie nous tous grand assemblage du vivant au sens large du terme. Elle nous constitue, nous rappelle nos limites et notre programmation mais nous dote d’une volonté, d’un ‘ce qui dans la vie veut la vie’, veut la puissance, désire étancher sa soif et pour cela est capable d’un fascinant esprit de création.


Le post-humain - Nietzsche maintenant…


Le pré-humain - La soif de l’artiste et du poète l’anime d’une volonté. C’est parce que l’eau vous irrigue vous humain tout particulièrement que vous jouissez de grands romanciers, dramaturges et littérateurs. L’eau est ce seul Dieu que vous devez vénérer comme une force panthéiste à l’image du Taoïsme ou de Spinoza. Relisez François Cheng à ce sujet. Il a tout dit.


Le post-humain - C’est tout de même curieux.


Le pré-humain - Quoi donc ?


Le post-humain - Une plante à ce point soucieuse de poésie.


Le pré-humain - Les humains sont passés d’une cosmogonie d’un univers magique peuplé de dieux à un univers scientifique géocentrique puis héliocentrique puis héliocentrique athée puis depuis le big-bang (qui a remis au centre l’idée d’un principe créateur) et la mécanique quantique l’avènement d’un univers héliocentrique déiste. Je ne fais qu’emboîter le pas.


Le post-humain - Oui, mais tout de même, c’est curieux


Le pré-humain - N’oubliez pas que je ne suis pas doué de la parole ni du langage. C’est vous qui décryptez la danse d’atomes que j’effectue. Peut-être interprétant vous et entendez ce que vous voulez entendre mais que vous ne pouvez entendre de votre bouche par peur. Vous vous réfugiez derrière une voix mystique, quasi-religieuse mais qui en réalité est votre voix.


Le post-humain - C’est la théorie de Julien Jaynes pour les 1ers hommes et l’esprit bicaméral.


Le pré-humain - Exact, peut-être vous réfugiez-vous derrière un esprit bicaméral.


Le post-humain - Qui me dirait que je suis humain ?


Le pré-humain - Oui


Le post-humain - Ce que vous me narrez me semble plausible au vu de ce que vous êtes.


Le pré-humain - Compte-tenu de mon rapport à l’eau ?


Le post-humain - Oui. J’espère ne pas me fourvoyer. Nous verrons. Ainsi, dîtes-m’en plus sur ce qui caractérise l’Homme.


Le pré-humain - Il est un animal particulier (je reprends vos catégories) probablement pas le seul mais vraisemblablement celui qui a réellement poussé à son paroxysme les 4 critères suivants :


* Il possède le langage


* Il substitue à la nature la culture et peut ce qu’il veut (ou tout du moins ce qu’il a l’illusion de vouloir), ce faisant il a conscience de sa mort et possède donc une mémoire


* Il fait d’un phénomène biologique (la mort), un phénomène spirituel (l’enterrement dans la dignité, la croyance en une âme, un au-delà)
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